
27 - 29 mars 2023
Sheraton Centre
Toronto, ON

Rassemblement national
sur les sépultures anonymes :
Faire respecter les droits autochtones

Des services de soutien en matière de bien-être et de santé spirituelle seront offerts
sur place pendant toute la durée du rassemblement



« Pour l’enfant déraciné,  
pour le parent oublié. »

Rapport provisoire de la CVR, 2012

Symboles de la force, de la famille et de la guérison, 
les ours sont l’élément principal du logo du 
Bureau de l’interlocutrice spéciale indépendante. 
Le gros ours représente les parents, la famille et 
la collectivité, tandis que le petit ours représente 
les enfants qui ont été volés et qui ne sont jamais 
revenus.
Les aurores boréales dans le ciel nocturne sont les 
esprits de nos ancêtres qui dansent. La danse guide 
les enfants vers la réunification avec leurs ancêtres.
Les étoiles représentent le lien entre les enfants 
enlevés à leur communauté et à leurs parents, qui 
fixaient les mêmes étoiles dans l’espoir d’être réunis 
avec leurs enfants.

Les fleurs sur le gros ours symbolisent la vie et la 
résilience des peuples autochtones.
Les couleurs changeantes sur le chemin en pointillé 
illustrent la recherche continue de la vérité, de la 
justice et de la guérison.
Les trois paires de mocassins honorent et 
reconnaissent tous les enfants des Premières 
Nations, inuits et métis.
Lors du premier rassemblement national sur les 
sépultures anonymes, qui a eu lieu sur le territoire 
du Traité no 6, le chef régional Gerald Antoine 
a fait remarquer qu’à l’arrière du gros ours, on 
voit clairement le contour du visage d’un enfant 
qui regarde vers le ciel. Bien que ce ne fût pas 
intentionnel, voilà une autre façon dont l’esprit des 
enfants nous parle.

Logo du Bureau de l’interlocutrice spéciale indépendante
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Bienvenue

J’ai l’honneur de vous accueillir au quatrième rassemblement national sur les sépultures anonymes, 
qui sera axé sur le respect des lois autochtones dans la recherche et la récupération des enfants 
disparus. Je commence en reconnaissant les nombreux peuples autochtones qui ont veillé sur ces 
terres et ces eaux au fil des ans, notamment les Wendat, les Anishnaabeg, les Haudenosaunee, les 
Chippewa et les Mississaugas of the Credit. Je reconnais les différents traités visant ce territoire – le 
plat à une cuillère, le Traité no 13 et les Traités Williams – ainsi que les principes de paix, d’amitié et 
de respect sur lesquels sont fondées les relations scellées par traité. Je reconnais également que 
Toronto a été et continue d’être le lieu de résidence de nombreux membres des Premières Nations, 
Inuits et Métis.

Si nous sommes ici, c’est grâce au dévouement et à l’ardeur indéfectibles des survivants. J’ai eu 
l’honneur de rencontrer des survivants qui mènent des activités de recherche et de récupération 
en lien avec les pensionnats et les sites connexes partout au Canada. Les survivants n’ont cessé de 
fournir leurs témoignages des atrocités commises dans ces institutions et ont mis en lumière des 
renseignements importants concernant les sépultures anonymes et les enfants disparus. 

Je salue toutes les personnes qui mènent des travaux de recherche et de récupération. Les 
survivants, les familles et les communautés autochtones continuent d’insister auprès du Canada 
et de l’Église pour que justice soit rendue et pour veiller à ce que le corps et l’esprit des enfants 
disparus soient traités avec l’honneur, le respect et la dignité qui leur revient. À l’heure actuelle, 
plus de 100 communautés autochtones font des recherches et des enquêtes partout au Canada. 
Lors de réunions et d’autres rassemblements nationaux, les communautés ont parlé des façons 
dont elles intègrent les lois et les protocoles autochtones dans leurs démarches de recherche et de 
récupération.   

La Commission de vérité et réconciliation du Canada a souligné que les lois et les protocoles 
autochtones sont essentiels à la découverte de la vérité, ce qui comprend la découverte des faits 
réels sur l’identité des enfants disparus, sur la cause de leur décès, sur l’emplacement de leur 
sépulture et sur le nombre d’enfants disparus. La recherche et la récupération des enfants disparus 
doivent être régies par les lois autochtones. Les peuples autochtones ont leurs propres lois – des 
lois et des protocoles relatifs aux enterrements, aux funérailles, à la protection des terres et à leurs 
responsabilités à l’égard des enfants disparus. Nous savons que la voie à suivre repose sur les cultures 
autochtones, les langues autochtones et les lois autochtones.   

Au cours des prochains jours, ce rassemblement national nous donnera l’occasion d’apprendre 
des survivants, des Aînés, des gardiens du savoir, des survivants intergénérationnels, des jeunes, 
des juristes autochtones, des dirigeants autochtones et des techniciens qui mènent des activités 
de recherche et de récupération dans leur propre communauté. Nous aurons des discussions 
importantes sur le respect des lois autochtones relativement au deuil, aux cérémonies, au 
rapatriement, à la commémoration et à la protection des terres. Nous discuterons aussi de ce qui est 
nécessaire pour assurer la responsabilité et la justice conformément aux lois autochtones. Ainsi, alors 
que nous nous réunissons pour échanger des connaissances, engageons-nous à garder l’esprit des 
enfants et des survivants au cœur de nos discussions

Kimberly R. Murray
Interlocutrice spéciale indépendante pour les enfants disparus et les tombes et les sépultures 
anonymes en lien avec les pensionnats indiens
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Mandat de l’interlocutrice spéciale indépendante pour  
les enfants disparus et les tombes et les sépultures anonymes 
en lien avec les pensionnats pour Autochtones

L’interlocutrice spéciale identifiera les mesures nécessaires et fera des recommandations pour 
un nouveau cadre juridique fédéral afin de garantir le traitement respectueux et culturellement 
approprié des tombes et des lieux de sépulture anonymes des enfants en lien avec les anciens 
pensionnats indiens. Elle travaillera en étroite collaboration avec les gouvernements des Premières 
Nations, des Inuits et des Métis, les organisations représentatives, les collectivités, les survivants et 
leurs familles, les autres ministères du gouvernement du Canada, les provinces et les territoires, et 
d’autres institutions pertinentes comme les entités religieuses et les détenteurs de dossiers.

L’interlocutrice spéciale fonctionnera de manière indépendante, impartiale, non partisane et 
transparente pour atteindre les objectifs de son mandat. 

L’interlocutrice spéciale a reçu un mandat de deux ans dans le cadre duquel elle produira des 
rapports provisoires et finaux et formulera des recommandations à l’intention du ministre de la 
Justice et du procureur général du Canada. Les connaissances partagées lors de ce rassemblement 
national alimenteront les rapports et les recommandations intermédiaires et finaux.

Le travail de l’interlocutrice spéciale sera de :

Mobiliser  
les gouvernements
des Premières Nations,
des Inuits et des Métis, les
organisations représentatives,
les communautés, les
survivants et les familles
pour discuter des questions
préoccupantes concernant
l’identification, la préservation
et la protection des tombes
et des lieux de sépulture
anonymes, y compris le
rapatriement potentiel des
dépouilles;

Examiner  
les lois, les
règlements, les outils,
les pratiques fédéraux,
provinciaux et territoriaux
existants qui s’appliquent
ou qui étaient applicables
à la protection des tombes
et des lieux de sépulture
anonymes en lien avec les
anciens pensionnats pour
Autochtones et les lois et
protocoles autochtones
applicables, afin d’élaborer
une description du cadre
juridique actuel;

Déterminer  
les points à
améliorer dans la législation
canadienne et formuler des
recommandations en vue de
l’élaboration d’un nouveau
cadre juridique fédéral
permettant d’identifier, de
protéger et de préserver les
lieux de sépulture anonymes
en lien avec les anciens
pensionnats pour 
Autochtones
et aux terres associées à ces
pensionnats.
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Au rassemblement
La salle de bal Osgoode est située au niveau inférieur du hall du Centre Sheraton. Tous les déjeuners 
et dîners seront offerts gratuitement aux participants.

Les parties du rassemblement national qui se déroulent dans la salle de bal Osgoode sont diffusées 
en direct au public pour assurer l’accessibilité et la transparence.

Si des membres des médias sont attendus ou présents, une annonce sera faite.

Un photographe sera présent et prendra des photos au cours du rassemblement pour le Bureau de 
l’interlocutrice spéciale.

Ce rassemblement est un événement public où les photos et les enregistrements audio et 
vidéo sont permis. En assistant à l’événement, tous les participants consentent à la diffusion 
et à la publication éventuelles de photos et d’enregistrements audio et vidéo par le Bureau de 
l’interlocutrice spéciale. Si vous avez des préoccupations à ce sujet, veuillez vous adresser à un 
membre du personnel du Bureau de l’interlocutrice spéciale.

Les enseignements autochtones
Durant le temps passé ensemble, nous espérons que vous en profiterez pour participer aux 
enseignements autochtones qui se donnent sur le terrain d’Osgoode Hall. Les gardiens du savoir 
et les Aînés transmettront les façons autochtones de savoir d’une perspective haudenosaunee, 
anishinaabe, Inuite et métisse en ce qui concerne les lois autochtones. 

Protocoles
Il y aura un feu sacré sur le terrain d'Osgoode Hall qui restera allumé pendant toute la durée du 
rassemblement. Ce feu sacré garantit que les esprits et les enseignements nous guident et nous 
protègent pendant que nous nous réunissons. Aidez-nous à respecter les protocoles du feu sacré. Le 
gardien du feu a été chargé de s’occuper de cette flamme et mérite le plus grand respect.

Soutiens à la santé et au bien-être adaptés à la culture
Des services de santé et de bien-être qui tiennent compte des traumatismes et qui sont adaptés à 
la culture seront fournis par le Toronto Council Fire Native Cultural Centre et l’Anishnawbe Health 
Toronto pendant toute la durée du rassemblement. Des services de thérapie et de relaxation seront 
également fournis sur place dans la salle de soutien à la santé au niveau où a lieu la conférence. En 
raison du contenu difficile qui sera abordé, les participants sont encouragés à accéder à ces services 
de soutien, si nécessaire, à tout moment lors du rassemblement. Des rappels à cet égard et des 
renseignements sur où et comment accéder aux services de soutien seront transmis régulièrement.
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Gary Miller 

L’art de Gary Miller transcende les récits de contrition habituels sur les 
pensionnats en racontant l’histoire et la vérité de Gary dans une série 
de grands tableaux et de croquis sur son expérience au pensionnat de 
l’Institut Mohawk. En utilisant des couleurs, des traits et des ombres, il 
raconte l’histoire d’un enfant mohawk/cayuga de deux ans arraché à sa 
famille dans sa communauté de Six Nations et amené et gardé dans un 
pensionnat pendant 11 ans (1953-1964). L’exposition montre ce qu’était 
l’Institut Mohawk, ce qui est arrivé à l’enfant et comment l’artiste a composé 
avec son expérience. Les tableaux sont francs, troublants et difficiles à 
regarder, mais ils ont une grande qualité esthétique et expriment fidèlement 
l’expérience vécue par Gary Miller. Cette exposition est une puissante 
commémoration visuelle qui se veut un rejet de la nécropolitique appliquée 
par le colonialisme de peuplement nord-américain et une affirmation de 
la souveraineté autochtone. Elle invite tous les survivants à raconter leurs 
histoires.

Michael Etherington, réalisateur et auteur-compositeur

« Bring the Children Home »

Un message d’unité, de guérison et de commémoration pour les enfants 
autochtones qui ne sont jamais rentrés chez eux. Michael consacre sa vie 
à la réconciliation et à l’établissement de ponts par la sensibilisation et 
l’éducation, tout en se laissant orienter par sa famille, sa communauté et les 
Aînés.

Michelle Derosier, scénariste et réalisatrice

« A Boy and His Loss » 

Offert au Bureau de l’interlocutrice spéciale aux fins de diffusion, ce film 
de sept minutes est dédié aux personnes qui portent encore la lourde 
responsabilité.

Le shoomis de Michelle, aujourd’hui décédé, a fréquenté le pensionnat de 
Kenora, et le film est réalisé en souvenir de la narratrice Jody Porter.

Expression artistique
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Heure Activité Endroit

7h00 Allumage du feu sacré - Cérémonie au lever du soleil Terrains 
d'Osgoode Hall

12h00 Ouverture des inscriptions
 ■ Remise de la trousse d’accueil et d’un lunch pour emporter
 ■ Gary Miller : Réponse artistique d’un survivant de l’Institut 
Mohawk  

Foyer

Hôtel de ville 
de Toronto, 
rotonde

16h00 Cérémonies d'accueil
 ■ Ganohonyohk/prière d’Action de grâce
 ■ Prière d’ouverture
 ■ Allumage de la qulliq
 ■ Cérémonie de la chaise vide

Salle de bal 
Osgoode

17h00 Souper
 ■ Maîtres de cérémonie : Kathleen Lickers et Adam Fiddler

Accueil sur le territoire
 ■ Chef Mohawk Allan McNaughton
 ■ Chef de bande Mark B. Hill, Six Nations de la rivière Grand
 ■ Chef de bande R. Stacey Laforme, Mississaugas du Crédit

Remarques et hommage aux jeunes
 ■ Kimberly Murray, interlocutrice spéciale indépendante

Prestation artistique  “Bring the Children Home” 

Remarques
 ■ Margaret Froh, présidente, Nation métisse de l'Ontario
 ■ L’honorable David Lametti, ministre de la Justice et  
procureur général du Canada

Échange culturel
 ■ Chanteuses de Six Nations
 ■ Danseurs traditionnels Haudenosaunee

Levée de la séance 

Salle de bal 
Osgoode

ORDRE DU JOUR 
Lundi 27 mars 2023
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Heure Activité Endroit

7h30 Petit-déjeuner Foyer

8h30 Prière d’ouverture Salle de bal 
Osgoode

8h45 Ouverture de la séance
 ■ Coprésidents du rassemblement :  
Kathleen Lickers et Adam Fiddler 

Salle de bal 
Osgoode

9h00 La voix des survivants : Respect les lois autochtones dans la 
recherche et la récupération des enfants disparus  

 ■ Doug George-Kanentiio, Nation Mohawk d'Akwesasne
 ■ Piita Irniq, Naujaat
 ■ Louis Gardiner, Île-à-la-Crosse

Salle de bal 
Osgoode

10h00 Mot d’ouverture 
 ■ Kimberly Murray, interlocutrice spéciale indépendante

Salle de bal 
Osgoode

10h15 Pause santé Foyer

10h30 Allocution
 ■ Tom Porter, Aîné, chef spirituel et auteur,  
Nation Mohawk d'Akwesasne

Salle de bal 
Osgoode

11h00 Discussions et partage avec les participants Salle de bal 
Osgoode

12h00 Dîner Foyer

13h00 Panel : Les lois autochtones et les lieux de sépulture
 ■ Sara Mainville, Première Nation Couchiching
 ■ Michelle LeClair, Nation Métisse de la Saskatchewan
 ■ Pakak, Iqaluit 

Salle de bal 
Osgoode

13h45 Discussions et partage avec les participants Salle de bal 
Osgoode

Mardi 28 mars 2023
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Heure Activité Endroit

14h30 Pause santé Foyer

14h45 Séances de travail interactives

Séance 1 - Revitalisation des lois autochtones pour traiter des 
traumatismes et raviver l’espoir  

 ■ John Borrows, Chaire Loveland en lois autochtones, Faculté 
de droit de l’Université de Toronto, Première Nation des 
Chippewas de Nawash 

Salle de bal 
Osgoode

Séance 2 - Respect des lois autochtones : guérison et 
commémoration par la narration

 ■ Michelle Derosier, « A Boy & His Loss »
 ■ Michael Etherington, « Bring the Children Home »

Sheraton C

Séance 3 - Respect des lois autochtones par les plantes 
médicinales

 ■ Beedahbin Peltier, Réserve non cédée de Wiikwemikoong

Sheraton E

Séance 4 - Enseignements des Anishnaabeg
 ■ Peter Schuler, Aîné, Mississaugas of the Credit

Terrains 
d'Osgoode Hall

Séance 5 - Enseignements des Haudenosaunee
 ■ Leroy Hill, Gardien de la foi et sous-chef, Nation Cayuga
 ■ Wendy Hill, Guérisseuse traditionnelle, Nation Cayuga

Terrains 
d'Osgoode Hall

Séance 6 - Enseignements des Inuits
 ■ Piita Irniq, Cultural Advocate, Naujaat 

Terrains 
d'Osgoode Hall

Séance 7 - Enseignements des Métis
 ■ Dre Lynn Lavallee, Détentrice des connaissances,  
Nation Métisse de l'Ontario 

Terrains 
d'Osgoode Hall

16h30 Retour en séance plénière et faits saillants du facilitateur Salle de bal 
Osgoode

17h30 - 
19h30

Réception avec l'artiste  Gary Miller  
Réponse artistique d’un survivant de l’Institut Mohawk  
Repas légers et rafraîchissements

Toronto City 
Hall, Rotunda

Mardi 28 mars 2023
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Heure Activité Endroit

7h30 Petit-déjeuner Foyer

8h30 Prière d’ouverture Salle de bal 
Osgoode

8h40 Ouverture de la séance
 ■ Coprésidents du rassemblement : Kathleen Lickers et Adam 
Fiddler 

Salle de bal 
Osgoode

8h50 Récital de composition de Nevaeh Pine, jeune, Garden River 
First Nation  

Salle de bal 
Osgoode

9h00 La voix des familles de survivants : « La perspective des 
jeunes sur le respect des lois autochtones dans la recherche 
et la récupération des enfants disparus »

 ■ Scott Fox, Tribu des Blood 
 ■ Jordyn Playne, Nation Métisse de l’Ontario
 ■ Stephanie Nirlungayuk, Tunngasugit Inuit

Salle de bal 
Osgoode

9:45 AM Respect des lois autochtones et cérémonie  
 ■  Aîné Keith Chiefmoon, Nation Kainai et Confédération des 
Blackfoot

 ■ Aîné Pauline Shirt, Nation Crie de Saddle Lake
 ■ Aîné Fred Campion, Nation Crie de Drift Pile

Salle de bal 
Osgoode

10h30 Pause santé Foyer

10h45 Discussions et partage avec les participants Salle de bal 
Osgoode

12h00 Dîner Salle de bal 
Osgoode

13h00 Perspectives des communautés autochtones : Les lois 
autochtones et le système juridique colonial 

 ■ Kahentinetha and Kwetiio, Kanien'keha:ka Kahnistensera 
(Mères Mohawk)

 ■ Emilien Janvier et Jordyn Burnouf, Pensionnat de l'Île-à-la-
Crosse

Salle de bal 
Osgoode

13h45 Discussions et partage avec les participants Salle de bal 
Osgoode

14h30 Pause santé Foyer

Mercredi 29 mars 2023
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Heure Activité Endroit

14h45 - 
16h00

Séances de travail interactives

Séance 1 - Respect des lois autochtones : Justice et 
réparations pour les enfants disparus

 ■ Koren Lightning-Earle, directrice juridique du Wahkotowin 
Law and Governance Lodge, Nation Crie de Samson

 ■ Hadley Friedland, Professeure agrégée à la faculté de droit du 
Wahkotowin Law and Governance Lodge, Edmonton

Salle de bal 
Osgoode

Séance 2 - Respect des lois autochtones et protection des 
territoires

Sheraton C

Séance 3 - Les lois traditionnelles Crie dans la récupération 
des enfants disparus dans la Nation Crie d’Onion Lake

 ■ Eleanore Sunchild, CR, Sunchild Law, Première Nation de 
Thunderchild

 ■ Bernadine Harper, membre du conseil de bande de la Nation 
Crie d’Onion Lake

Sheraton E

Séance 4 - Enseignements des Anishnaabeg
 ■ Peter Schuler, Aîné, Mississaugas of the Credit

Terrains 
d'Osgoode Hall

Séance 5 - Enseignements des Haudenosaunee
 ■ Leroy Hill, Gardien de la foi et sous-chef, Nation Cayuga
 ■ Wendy Hill, Guérisseuse traditionnelle, Nation Cayuga

Terrains 
d'Osgoode Hall

Séance 6 - Enseignements des Inuits
 ■ Piita Irniq, Cultural Advocate, Naujaat 

Terrains 
d'Osgoode Hall

Séance 7 - Enseignements des Métis
 ■ Dre Lynn Lavallee, Détentrice des connaissances,  
Nation Métisse de l'Ontario 

Terrains 
d'Osgoode Hall

16h15 Retour en séance plénière et faits saillants du facilitateur Salle de bal 
Osgoode

16h30 Mot de la fin
 ■ Kimberly Murray, interlocutrice spéciale indépendante

Salle de bal 
Osgoode

17h00 Levée de la séance Salle de bal 
Osgoode

Mercredi 29 mars 2023
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Hohahes Leroy Hill appartient à la Nation Cayuga et au clan de l’ours. Il est 
gardien de la foi et sous-chef du clan. Il est marié depuis 34 ans, a 5 enfants 
et 11 petits-enfants. Il est un orateur autorisé de la Grande loi de la paix et 
de Gaihwiyo. Il parle 3 langues haudenosaunee et il est un des gardiens des 
wampums/histoires pour les Haudenosaunee. Il a contribué à l’élaboration 
d’un grand nombre de programmes linguistiques et continue d’agir à 
titre de conseiller pour ces programmes. De plus, il est conseiller culturel 
auprès de nombreux ministères et d’organismes dans la communauté de 
Six Nations et les collectivités environnantes. Il est également professeur du 
savoir autochtone (2013) et il a travaillé à titre de co-instructeur des études 
autochtones à l’Université McMaster. Il a participé à l’élaboration d’un cours 
de droit autochtone offert à l’Université de Windsor et du cours « People of 
the Longhouse » offert à l’Université Wilfred Laurier. Il travaille actuellement 
comme coordonnateur pour le centre de ressources des Haudenosaunee.

Hohahes  
Leroy Hill

Wendy Hill vient de la Nation Cayuga, qui fait partie des Six Nations, aussi 
appelées « peuple des maisons longues ». Elle a développé son savoir spirituel 
dès l’enfance, à travers ses rêves et ses expériences spirituelles. Elle a été 
élevée au rythme des cérémonies traditionnelles de son peuple et elle a 
adopté la spiritualité de ses ancêtres. À 20 ans, elle a vécu une expérience de 
mort imminente qui lui a révélé ses aptitudes de guérisseuse. Aujourd’hui, 
elle travaille comme guérisseuse et « bâtisseuse de paix » dans plusieurs 
communautés différentes en Amérique du Nord. Elle voyage énormément 
afin de susciter un intérêt pour le mieux-être et la guérison communautaires 
et de sensibiliser les gens aux changements que traverse la planète. Elle 
pratique la guérison par les mains pour traiter la douleur et la maladie et 
apporter le mieux-être sur le plan émotif, mental et spirituel. Wendy continue 
d’inspirer, de guider et d’apporter la guérison partout où elle va.

Wendy Hill

Peter  
Schuler

Peter Schuler est un grand-père et un Aîné de la Première Nation des 
Mississaugas de Credit et un membre du Minweyweygaan Midewin 
Lodge au Manitoba. Écrivain et artiste amateur, il tente de transmettre les 
enseignements traditionnels ojibwés par la narration d’histoires, l’art et 
l’artisanat. Depuis qu’il a pris sa retraite de la construction, il va raconter ces 
histoires dans les écoles primaires et secondaires et s’efforce de sensibiliser le 
public pour combattre le racisme et favoriser la compréhension de l’histoire et 
de la culture des Premières Nations. 

Conseillers culturels
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Coprésidents du rassemblement

Kathleen  
Lickers

Kathleen Lickers, Seneca, Six Nations de Grand River, a été admise au Barreau 
de l’Ontario en 1995. Elle a commencé sa carrière au sein de la Commission 
des revendications particulières des Indiens en tant que conseillère juridique 
associée. Elle a par la suite occupé le poste d’avocate de la Commission et été 
chargée des enquêtes publiques fédérales sur les revendications particulières 
non résolues présentées par les Premières Nations partout au Canada. En 
2003, elle a établi son propre cabinet dans la communauté de Six Nations. 

Parmi les points saillants de sa carrière, mentionnons les rôles suivants : 
avocate associée pour les Chefs de l’Ontario dans le cadre de l’Enquête 
d’Ipperwash; facilitatrice dans le cadre d’un forum intergouvernemental 
entre l’Ontario, le Canada et les Chefs de l’Ontario; facilitatrice de l’examen 
indépendant du tabac dans les réserves; conseillère externe de l’Assemblée 
des Premières Nations; conseillère externe du Bureau du vérificateur général. 
Elle est une arbitre au Tribunal du Barreau de l’Ontario. 

Elle a reçu une Médaille du Barreau de l’Ontario et a reçu le titre de conseiller 
des peuples autochtones de l’Association du Barreau autochtone en 2018. 

Adam Fiddler est avocat et ancien chef de la Première Nation de Sandy Lake 
dans le Nord-Ouest de l’Ontario.

Il vit et travaille dans sa maison à Sandy Lake où il a été élevé, entre autres, par 
sa grand-mère, entouré de la langue et de la culture traditionnelle.

Il est passionné de la terre et maintient des liens forts en chassant, en pêchant 
ou, tout simplement, en passant du temps dans la nature. On lui a inculqué 
les enseignements des Aînés selon lesquels nous avons un lien spirituel avec 
la terre et que la terre est une source de plantes médicinales et joue un rôle 
dans la guérison.

M. Fiddler exerce avant tout dans le domaine du droit anishinabe et est 
spécialisé dans le recours des lois autochtones dans un contexte moderne, 
plus particulièrement l’inclusion et la priorisation des lois traditionnelles dans 
le cadre de projets d’envergure qui concernent les Premières Nations ou la 
création d’institutions qui ont une incidence sur les Autochtones.

Adam Francis 
Fiddler 
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Tom Porter est l’auteur de divers livres et brochures qui visent à transmettre 
des renseignements sur les traditions et la spiritualité mohawk. Il est le 
porte-parole et le chef spirituel de la collectivité mohawk de Kanatsiohareke, 
établie à Fonda, dans l’État de New York. Akwesasne est sa collectivité 
d’origine. Conscient que la langue et la culture mohawk disparaissaient peu 
à peu, il a contribué à l’établissement de l’Akwesasne Freedom School. Il est 
particulièrement connu pour ses qualités de maître conteur, fidèle à la plus 
pure tradition des orateurs haudenosaunee.Tom Porter

Aîné, chef spirituel 
et auteur

L’honorable David Lametti a été élu pour la première fois en 2015 comme 
député de LaSalle–Émard–Verdun. Il assume les fonctions de ministre de la 
Justice et procureur général du Canada depuis 2019.

Le ministre Lametti, fier résident de Montréal depuis 30 ans, est né et a grandi 
à Port Colborne, en Ontario. L’histoire de ses parents, deux immigrants italiens, 
est celle d’un sacrifice générationnel : ils ont quitté leur terre pour se rendre 
au Canada afin que leurs enfants puissent avoir une meilleure vie que la leur. 
Le ministre Lametti estime que sa réussite repose sur le travail acharné et le 
dévouement de ses parents à l’égard de l’éducation.

Avant sa vie politique, il était professeur de droit à l’Université McGill pendant 
près de 20 ans, il est devenu un universitaire accompli dans ce domaine et un 
spécialiste du droit des biens et de la propriété intellectuelle.

Le ministre Lametti est titulaire d’un baccalauréat ès arts en économie et en 
sciences politiques de l’Université de Toronto, d’un baccalauréat en droit civil 
et d’un baccalauréat en droit de l’Université McGill, d’une maîtrise en droit 
de la Yale Law School et d’un doctorat en philosophie en droit de l’Université 
Oxford. Il a enseigné et donné des conférences en français, en anglais et en 
italien dans des universités parmi les plus réputées du monde.

Le ministre Lametti est père de trois enfants, aujourd’hui adultes, et vit à 
Montréal.

The Honourable 
David Lametti

Ministre de la Justice 
et Procureur général 

du Canada
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John Borrows est titulaire de la Chaire de recherche canadienne sur le droit 
autochtone à la faculté de droit de l’Université Victoria (en congé); titulaire 
de la Chaire Loveland à la faculté de droit de l’Université de Toronto. Ses 
publications comprennent Recovering Canada; The Resurgence of Indigenous 
Law; Canada’s Indigenous Constitution; Drawing Out Law: A Spirit’s Guide 
(2010); Freedom and Indigenous Constitutionalism; The Right Relationship 
(avec Michael Coyle, éditeur); Resurgence and Reconciliation (avec Michael 
Asch, Jim Tully, éditeurs); ainsi que Law’s Indigenous Ethics. Il s’est vu décerner 
le Prix Killam en sciences sociales en 2017 ainsi que le Prix Molson du Conseil 
des Arts du Canada en 2019, le Prix du Gouverneur général pour l’innovation 
en 2020 et le Prix du Président de l’Association du Barreau canadien en 2021. 
En 2020, il a été nommé officier de l’Ordre du Canada. Il est membre de la 
Première Nation chippewa de Nawash, en Ontario.

John Borrows

Jordyn agit comme conseillère auprès de Michelle LeClair, vice-présidente 
et ministre de l’Environnement et de la Justice de la Nation métisse de la 
Saskatchewan. Jordyn est membre de la Première Nation de Black Lake et a 
grandi dans la communauté métisse de l’Île-à-la-Crosse, en Saskatchewan. 
En tant que fière Crie résidente du Nord, Jordyn a un fort lien d’attachement 
avec la terre. Lorsqu’elle ne travaille pas, elle aime passer du temps avec 
sa famille au gîte Pemmican, où elle récolte le riz sauvage et admire la 
beauté grandiose des étendues de terre et d’eau qui l’ont vue grandir. Dans 
le cadre de ses travaux, elle s’intéresse surtout à l’énergie propre et à la 
gérance environnementale, et il lui tient véritablement à cœur de mieux 
faire comprendre globalement le savoir lié à la terre, la nécessité d’inclusion 
culturelle et l’importance de donner aux jeunes les moyens d’agir. Jordyn est 
une survivante intergénérationnelle et elle travaille de concert avec le Comité 
des survivants de l’Île-à-la-Crosse.

Jordyn 
Burnouf
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Onistaya Kopi (nom pied-noir), membre de la Nation Gai’na, tribu des Blood, 
arrière-petit-fils du chef Red Crow, Confédération des Pieds-Noirs, Traité no 7, 
Standoff (Alberta).

Il est un danseur du soleil principal de la Nation Gaina; une partie de la 
cérémonie de la danse du soleil interdite en 1897, communément appelé 
« devenir un guerrier »; les membres de la Nation Gai’na, dont Keith, ont 
rapatrié cette partie du rituel au milieu des années 1980 et ils la refont tous les 
ans depuis.

Keith Chiefmoon est également un éducateur. Il a survécu les atrocités du 
système d’éducation génocidaire et colonial adopté par le Canada; il a obtenu 
un diplôme d’études secondaires, un baccalauréat en études autochtones, un 
baccalauréat en éducation et est agréé à titre de professeur de la langue pied-
noir et d’études sociales et autochtones, et il a ensuite terminé une maîtrise 
en supervision et en administration de l’enseignement.

En tant que membre du conseil tribal, il a préconisé l’inclusion des droits 
ancestraux et des droits issus de traités dans l’article 35 actuel de la Loi 
constitutionnelle de 1982.

Keith 
Chiefmoon 

Fred Campion est un Aîné et chef spirituel et gardien du savoir traditionnel 
de la nation Nêhîyaw (Cri-des-Plaines). Il a été élevé par sa mère, une 
femme-médecine respectée et fervente défenseure des droits des femmes 
autochtones. Depuis son enfance, il a été préparé à comprendre notre 
médecine traditionnelle et notre spiritualité. À 21 ans, il était déjà devenu 
gardien spirituel, et il a commencé à remplir son rôle d’apporter la guérison 
à notre peuple, ainsi qu’un savoir traditionnel pour bien vivre. Fred est l’un 
des grands spécialistes de sa pratique et il est fier de pouvoir transmettre son 
savoir à ses nombreux élèves, enfants et petits-enfants.

Fred Campion
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Michael Etherington est membre de la communauté crie omushkego du 
territoire visé par le Traité no 9 et appartient à la Première Nation de Fort 
Albany. Il est actuellement consultant autochtone pour la Toronto Transit 
Commission (TTC) et membre du conseil d’administration de l’organisme 
World Wildlife Canada. Mentionnons les faits saillants suivants de sa carrière: 
conférencier pour TEDx, conférencier principal pour le 2e Sommet mondial 
des Nations unies sur l’habitat et conférencier principal lors de la semaine 
inaugurale de reconnaissance des traités aux côtés de la première ministre 
de l’Ontario, Kathleen Wynne, en 2016. Il a été directeur de ReconciliACTIONS 
pour le Gord Downie & Chanie Wenjack Fund, directeur du programme 
culturel du Native Canadian Centre de Toronto et formateur pour l’organisme 
Ontario Federation of Indigenous Friendship Centres. Il a également, pendant 
de nombreuses années, fait du bénévolat pour Passages Canada en tant que 
conférencier dans les écoles, les collèges et les universités.

Michael 
Etherington

Michelle est une Anishinaabe de la Première Nation Migisi Sahgaigan, située 
dans le territoire visé par le Traité no 3, dans le nord-ouest de l’Ontario. Cette 
mère, grand-mère, artiste, militante et cinéaste est profondément attachée à 
la culture anishinaabek. Michelle a toujours vécu et travaillé dans le Nord, et 
elle fait des films depuis 15 ans. Dans la pratique de son art, Michelle crée des 
histoires de guérison et de pouvoir pour sa famille, pour les communautés et 
pour les terres ancestrales.

Ses films ont été projetés à l’étranger lors de nombreux festivals dont les 
suivants : Sundance, MaoriLand, Traverse City, festival INUIT INDIANER : Das 
Nordamerika, et ImagineNATIVE. Son premier court métrage d’animation, The 
Grandfather Drum, a été choisi parmi les œuvres présentées au Festival du 
film de Sundance en 2016. En 2017, Michelle a terminé son tout premier long 
métrage dramatique, Angelique’s Isle, coréalisé avec la cinéaste montréalaise 
Marie Hélène Cousineau. Angelique’s Isle a été présenté dans différents 
festivals dans le monde, et également sur les ondes de la CBC. Michelle a 
récemment réalisé un épisode d’une nouvelle série de 13 documentaires 
musicaux : « Amplify: the Fire », diffusé par l’APTN 13 en octobre 2020. 
Elle a également réalisé le court métrage documentaire Audrey’s Story, 
actuellement à l’affiche dans le monde.

Michelle 
Derosier
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Hadley Friedland est professeure agrégée à la faculté de droit. Ses recherches 
portent sur les lois autochtones, le droit autochtone, le droit de la famille, 
le droit de la protection de l’enfance, la justice pénale, la jurisprudence 
thérapeutique et la recherche communautaire. Mme Friedland est titulaire 
d’un diplôme en soins aux enfants et aux jeunes de l’Université MacEwan, 
d’un baccalauréat en droit de l’Université de Victoria et d’une maîtrise en 
droit et d’un doctorat de l’Université de l’Alberta. Elle travaille beaucoup 
auprès des collectivités autochtones du Canada pour définir et préciser 
leurs lois. Elle a publié de nombreux articles et elle se passionne pour la 
production collaborative de ressources juridiques autochtones accessibles 
aux collectivités autochtones, aux professionnels du droit et au grand public. 
Elle est l’auteure du livre The Wetiko (Windigo) Legal Principles: Crie and 
Anishinabek Responses to violence and victimisation, publiée par la University 
of Toronto Press, en 2018. Elle est directrice académique et cofondatrice du 
Wahkohtowin Indigenous Law and Governance Lodge, une initiative de 
recherche conçue pour respecter les lois autochtones grâce au soutien de la 
recherche communautaire.

Hadley 
Friedland, 

PhD

Oki niikso’kowaiksi. Kitohkanaiksimatsimohpowaowa. Nistowakoka Sspopii. 
Nimohto’tsitapii Mamioyiiksi, Aakaipokaiksi. Niksissta Iitsoyohkoomii. Ninna 
Sikapii. Naaahsiksi Ihkitsikaam, Otaikimmaakii, Nii’ta’kaiksamaikoan, kii 
Naapiaakii. 

Bienvenue, à toute ma famille. Je suis heureux d’être ici. Je suis Turtle. Mon 
esprit vient de Fish Eater et de Many Children Clans. Ma mère est Calls From 
The Water. Mon père est Black Horse. Mes grands-parents sont Seven Seas, 
Golden Woman, Many Coups et White Woman. 

Je travaille actuellement pour le Programme de mieux-être du Blood Tribe 
Department of Health Inc. à titre de conseiller en soutien culturel concernant 
les pensionnats. 

Je détiens un diplôme en études autochtones avec une mineure en sciences 
politiques (Université de la Floride, 2014). Du point de vue culturel, j’appartiens 
à trois sociétés traditionnelles et j’ai l’honneur de jouer un rôle actif dans le 
 « cercle de camp » annuel des Aakokaa’sti. 

Je suis très honoré de participer de ce rassemblement national. 
Aakaitamatsinohpowauowa – À bientôt.

Scott Fox
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Mohawk d’Akwesasne; fiduciaire : National Museum of the American Indian; 
cofondateur : Native American Journalists Association; éditeur : Akwesasne 
Notes-Indian Time; cofondateur : Akwesasne Communications Society-Radio 
CKON; fiduciaire : Parlement mondial des religions; président : Akwesasronon 
Shonataten:ron (Residential School Survivors of Akwesasne); négociateur 
des droits fonciers de la Nation mohawk; conseiller culturel : films de Marvel; 
survivant de l’Institut Mohawk.

Doug  
George-

Kanentiio

Bernadine Harper est née et a grandi au sein de la Nation crie d’Onion Lake, 
en Saskatchewan. Comme ses deux parents, elle a fréquenté un pensionnat 
indien. Très respectueuse des traditions, elle a utilisé les cérémonies pour sa 
guérison. Elle a obtenu un baccalauréat en travail social pour les Autochtones 
de l’Université des Premières Nations. Elle possède de l’expérience dans le 
bien-être communautaire et sert maintenant sa communauté à titre de 
première femme et conseillère de bande élue. Elle parle couramment le cri et 
vit selon les lois autochtones.Bernadine 

Harper

Louis est né et a grandi dans la communauté métisse historique de l’Île-à-
la-Crosse (fondée en 1776). Il est un survivant du pensionnat indien de l’Île-
à-la-Crosse. Ses parents étaient des traditionalistes qui ont survécu et vécu 
des produits de la terre, ils étaient également des survivants du pensionnat. 
Louis vit une vie très saine et fait découvrir sa culture métisse aux jeunes 
générations.

Louis Gardiner
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Lynn Lavallee est citoyenne de la Nation métisse de l’Ontario. Cette femme 
engagée dans sa communauté est membre de conseils d’administration 
de différents organismes sans but lucratif, dont le Cercle sportif autochtone, 
l’Indigenous Sport and Wellness Council de l’Ontario, Aboriginal Team Ontario, 
le Native Canadian Centre of Toronto, et le Conseil des Métis de Toronto et de 
la région de York. Elle est bien connue dans la communauté torontoise en tant 
qu’oshkaabewis de l’Aîné Vern Harper, aujourd’hui décédé.

Lynn Lavallee

Piita Irniq est un partisan de la culture, un artiste, un fonctionnaire et un 
commissaire du Nunavut (né en 1947 à Lyon Inlet, au Nunavut). Il a représenté 
la région du Keewatin au Conseil des Territoires du Nord-Ouest de 1975 à 
1979. De 2000 à 2005, il a été le deuxième commissaire du Nunavut. M. Irniq 
s’est efforcé de préserver et de promouvoir la culture et les langues inuites. 
Il a grandi dans le mode de vie traditionnel des Inuit qui pratiquaient le 
piégeage et la chasse, et vivaient de la terre. M. Irniq et sa famille vivaient dans 
des igloos l’hiver et des tentes l’été. Ils se déplaçaient en traîneau à chiens 
et parlaient l’inuktitut. M. Irniq se souvient que ses parents s’étaient fait dire 
par des missionnaires en 1958 qu’il devait partir à l’école. Sans consultation 
préalable, M. Irniq et d’autres enfants de la région ont été envoyés dans des 
pensionnats. Il a fréquenté l’école Sir Joseph Bernier Federal Day School, à 
Chesterfield Inlet, et, de 1963 à 1964, l’école Sir John Franklin, à Yellowknife, 
dans les Territoires du Nord-Ouest.

Piita Irniq

L’Aîné Emilien, qui est âgé de 75 ans, est né à La Loche, en Saskatchewan. À 
l’âge de six ans, il a été envoyé au pensionnat de l’Île-à-la-Crosse, où il restera 
pendant dix ans. Ayant quitté son foyer alors qu’il était encore très jeune, 
l’Aîné Janvier n’a jamais vraiment connu sa famille, et il en garde un goût 
amer encore aujourd’hui. 

Après une carrière de 25 ans de service public au cours de laquelle il a travaillé 
avec des personnes aux prises avec des problèmes physiques et mentaux à 
Moose Jaw, il est revenu s’installer à La Loche avec celle qui est son épouse 
depuis 52 ans. Tous deux, ils aiment passer du temps avec leur fille, leurs deux 
petites-filles et leurs trois arrière-petits-enfants. 

L’Aîné Janvier a pris part aux activités politiques des Métis en Saskatchewan 
presque toute sa vie, et il a l’intention de présenter une nouvelle fois sa 
candidature comme membre du conseil du local no 39 de la Nation métisse 
de la Saskatchewan, à La Loche. 

L’Aîné Janvier confie que le voyage au Vatican a été pour lui une occasion 
unique.

Emilien 
Janvier

20  - 



Koren 
Lightning- 

Earle

Koren Lightning-Earle, B.A. (loisirs) 2000, B.A. 2004, LL.B. 2007, LL.M. 2018, 
CIC.C, Blue Thunderbird Woman, est crie de la Nation crie de Samson. Elle 
est directrice juridique du Wahkotowin Law and Governance Lodge. Elle est 
membre du conseil d’administration de la Société de soutien à l’enfance 
et à la famille des Premières Nations. Elle détient une maîtrise en droit de 
la Osgoode Hall Law School de l’Université York, avec une spécialisation 
en règlement extrajudiciaire des différends. Son travail est axé sur la 
collaboration avec les clients autochtones et le soutien à la revitalisation des 
lois autochtones. Elle offre des conseils dans les domaines de la gouvernance 
autochtone, du bien-être des enfants autochtones et de la Loi sur les Indiens. 
Elle a récemment reçu le prix « Pringle/ Royal Sessional Teaching Excellence 
» décerné par la faculté de droit de l’Université de l’Alberta pour 2021-2022. 
En 2019, elle a reçu le prix « Tomorrow’s Leader » décerné par les Women 
in Law Leadership Awards. Elle a également reçu le prix « Alumni Horizon » 
de l’Université de l’Alberta en 2017. Elle est une ancienne de la Conférence 
canadienne du Gouverneur général sur le leadership et a participé à la 
tournée des Territoires du Nord-Ouest de 2017. Elle est chargée de cours au 
Collège culturel Maskwacis et à la faculté de droit de l’Université de l’Alberta.

Michelle LeClair est une fière femme métisse, une mère et une grand-mère, 
et occupe actuellement le poste de vice-présidente de Métis Nation-
Saskatchewan. Née dans une famille métisse très unie de sept enfants, elle 
a passé toute son enfance entourée par la culture et les traditions métisses 
et le militantisme pour la communauté. Avocate de formation, Mme LeClair 
a représenté des familles qui luttaient pour être réunies avec leurs enfants 
pris en charge par le système et elle continue de promouvoir un système 
qui soutient les mères, les pères et les familles métis. Active dans les affaires 
gouvernementales depuis les années 1990, elle est élue vice-présidente de 
la Métis Nation-Saskatchewan en 2021. Dans son rôle de vice-présidente, elle 
défend ardemment les droits des survivants métis du système de pensionnats 
et leurs familles. Elle est fière de promouvoir, à l’échelon provincial et fédéral 
et aux côtés des survivants et de leurs familles, la reconnaissance appropriée 
de l’expérience des Métis dans les pensionnats et leur droit à la justice.

Michelle  
LeClair 
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Kanien’kehá:ka Kahnistensera – mise en œuvre du protocole autochtone pour 
la recherche de tombes anonymes En tant que Kanien’kehá:ka Kahnistensera 
(Mères Mohawks), Kahentinitha, Karennatha et Kwetiio, du clan de l’ours de 
Kahnawake, et Karakwine, du clan de la tortue de Kanensatake, ont décidé 
d’assumer leur rôle d’ancêtres du sol et leur responsabilité de prendre soin 
des futures générations. En se fondant sur les témoignages des Autochtones 
qui ont survécu aux expériences médicales menées à l’ancien hôpital Royal 
Victoria selon lesquels des tombes anonymes se trouvaient sur le terrain de 
l’hôpital, le 27 octobre 2022, elles ont demandé et obtenu une injonction de la 
Cour supérieure du Québec ordonnant l’arrêt des travaux d’excavation dans 
le cadre d’un projet de construction. Leur lutte en tant que demanderesses 
non représentées devant le tribunal ne reposait que sur les principes de 
leur constitution ancestrale, la Kaianerehkowa, la Grande loi de la paix de la 
Confédération des Six Nations, toujours en vigueur sur leur territoire ancestral, 
y compris le Tekanonkak (Mont-Royal), où se trouve l’hôpital. Elles mènent ce 
combat non seulement pour découvrir la vérité, mais aussi pour redonner leur 
place aux modes de vie ancestraux autochtones.

Mères 
Mohawks

Sara Mainville

Sara Mainville a été admise au Barreau de l’Ontario en 2005. Elle est titulaire 
d’un diplôme en gestion (Université de Lethbridge) et d’un LL.B. (Université 
Queen’s). Elle a obtenu une maîtrise en droit (Université de Toronto) qui l’a 
menée à travailler avec la Nation Anishinaabe dans le territoire visé par le 
Traité no 3 et les lois et les régimes de droit (autochtones) des Anishinaabe. 
Après avoir été associée dans un cabinet d’avocats bien connu dirigé par 
les Anishinaabe en Ontario, en 2014, Sara a été élue chef de la Première 
Nation de Couchiching. Elle a eu l’honneur de travailler avec les Chefs de 
l’Ontario afin de créer la First Nation Sovereign Wealth LP et d’aider les 
dirigeants à comprendre les questions juridiques émergentes comme la Loi 
sur la Déclaration des Nations Unies sur les droits des peuples autochtones. 
Selon le guide Lexpert®, elle se classe parmi les avocats les plus souvent 
recommandés dans le domaine du droit autochtone depuis 2018 et est l’un 
des meilleurs avocats en droit autochtone au Canada en 2021 et 2022. En 2022, 
elle s’est jointe au prestigieux cabinet JFK Law LLP.
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Nevaeh Pine

Navaeh Pine est une fière citoyenne de la Première nation de Garden River, 
une communauté Ojibway située au centre des Grands Lacs. Navaeh est 
l’arrière-petite-fille de Dan Pine Sr. et l’arrière arrière arrière-petite-fille du Chef 
Shingwauk, qui a été reconnu chef de la Nation Ojibway et chargé de diriger 
les négociations du Traité Robinson-Huron. Le Chef Shingwauk a mené seul 
700 guerriers avec le concours de la Couronne britannique lors de la Guerre 
de 1812 et a combattu aux côtés de Tecumseh et du Général Brock.

Navaeh aspire à devenir une universitaire et prévoit de suivre un 
enseignement postsecondaire. Elle est également une animatrice de groupes 
de jeunes dans sa collectivité au lycée de White Pines pour les élèves de 11e 
année. Du fait de son engagement exceptionnel en tant que leader, Navaeh 
a pris le rôle de présidente du Northern Indigenous Youth Council et siège au 
conseil scolaire du district d’Algoma (Algoma District School Board, ADSB) en 
tant qu’élève autochtone conseillère. Cette fonction lui donne l’occasion de 
s’exprimer devant le conseil sur les initiatives liées aux jeunes en présentant le 
point de vue de la nation Ojibway.

Navaeh est une fervente porte-parole de son peuple et est invitée à de 
nombreux événements pour partager ses talents d’oratrice sur les sujets du 
concept « Chaque enfant compte » et des FFADA2E. 

Beedahbin a grandi dans le territoire non cédé de Wiikwemkoong dans 
une famille et une communauté attachée aux valeurs anishinaabemowin 
(langue, science et philosophie), aki’ing (responsabilité adaptée au milieu), 
anishinaabe awi aadizwin (littératie du mieux-être) et akendaasiwin (façons 
de savoir). Il s’est établi et vit à Nogojiwanong, faisant partie de Michi Saagiig 
aki’ing, région visée par les Traités Williams dans le traité no 20, et il continue 
de transmettre sa passion pour l’anishinaabe akinoomoshin. Cette passion 
englobe, la connaissance des végétaux, la responsabilité écologique, le 
renforcement de l’identité anishinaabe, et la réalisation des rêves les plus 
fous de nos ancêtres. Beedahbin est un des cofondateurs d’Indigenize.
ca, qui offre des services d’experts-conseils et de sensibilisation en matière 
d’autochtonisation. À Indigenize.ca, il contribue à l’élaboration et à la 
prestation de programmes et également à tisser des liens entre les façons de 
savoir anishinaabe et d’autres modes d’apprentissage et de compréhension. Il 
enseigne également les perspectives autochtones à la School of Environment 
and Natural Resource Sciences du Collège Sir Sanford Fleming. De plus, il 
enseigne à l’Université des Premières Nations du Canada dans le cadre du 
programme de formation des enseignants.

Beedahbin 
Peltier
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Jordyn Playne (elle-la) est née, a grandi et vit toujours le long des rives de la 
baie Georgienne, où elle participe activement dans sa communauté depuis 
de nombreuses années. Elle est une citoyenne de la Nation métisse de 
l’Ontario et est une descendante de la lignée familiale Dusome-Claremont. 
Elle est actuellement présidente du Conseil des jeunes de la Nation métisse 
de l’Ontario et représentante des jeunes au Conseil provisoire de la Nation 
métisse de l’Ontario. Elle est titulaire d’une maîtrise en travail social dans 
le cadre du programme d’études autochtones de l’Université Wilfrid 
Laurier, d’un baccalauréat en travail social de l’Université Lakehead et d’un 
baccalauréat ès arts spécialisé en sociologie et en études canadiennes. 

Jordyn  
Playne

Conférenciers du rassemblement

Stephanie 
Nirlungayuk 

Stephanie Nilungayuk est une fière Inuite qui vit en milieu urbain à Winnipeg, 
au Manitoba, et elle est membre de la collectivité éloignée de Kugaaruk, 
au Nunavut, dans le centre de l’Arctique. Elle est vice-présidente du conseil 
d’administration du centre de ressources Tunngahuit Inuit et possède une 
expérience diversifiée de l’expertise-conseil en matière de culture et de la 
gestion des activités et se consacre à la résolution des problèmes sociaux 
dans sa communauté en utilisant des approches holistiques et durables pour 
s’assurer que les Autochtones vivent dans des collectivités sûres, saines et 
prospères.

Richard (Pakak) 
Picco 

Mon nom est Pakak Picco. Je suis né et j’ai grandi à Iqaluit, au Nunavut. Au fil 
des ans, j’ai commencé à me questionner à propos de mon identité en tant 
qu’homme inuit. Grâce aux enseignements de mes Aînés et aux pratiques 
culturelles, j’ai commencé à trouver mon identité. Pendant cette période de 
croissance personnelle, j’ai eu la chance de parler à de nombreuses personnes 
qui étaient et sont vraiment résilientes. J’ai par la suite appris que certaines 
des personnes qui m’ont aidé à trouver mon identité culturelle étaient des 
survivants. Ce rassemblement est un pas en avant pour aider au processus de 
guérison de notre peuple et je suis heureux d’y participer.
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Eleanore 
Sunchild

Eleanore Sunchild, conseillère du Roi, est fière d’appartenir à la Première 
Nation Thunderchild, en Saskatchewan. Elle est diplômée de la faculté de droit 
de l’Université de l’Alberta et a été admise au Barreau de la Saskatchewan 
en 1999. Elle est titulaire d’un baccalauréat ès arts en sciences politiques et 
a étudié en immersion française à la Faculté Saint-Jean, de l’Université de 
l’Alberta. Elle est l’unique propriétaire de Sunchild Law, un cabinet d’avocats 
spécialisé dans les questions autochtones. Elle possède de l’expertise dans le 
système des pensionnats, la rafle des années 1960 et leurs effets historiques et 
continus sur des générations de Premières Nations. 

Grand-mère Pauline Shirt est née et a grandi avec ses sept sœurs et son frère 
dans la réserve de Saddle Lake, en Alberta, au Canada. Sa famille élevait des 
chevaux et cultivait la terre. Elle parle couramment sa langue maternelle, le 
cri des plaines. À la fin des années 1960, elle a déménagé sa famille à Toronto, 
où elle et son ancien mari, feu Vern Harper, ont élevé leurs cinq enfants. Elle 
fait partie d’une société de médecine autochtone depuis le début des années 
1980 et y est titulaire d’un diplôme en savoir autochtone sacré, qui équivaut au 
doctorat dans le système universitaire occidental. Pauline est une gardienne 
de la sagesse et une pionnière dans le domaine de l’éducation autochtone, de 
la santé holistique et des changements judiciaires au Canada. Pour toutes ces 
raisons, elle demeure très sollicitée pour les enseignements traditionnels, les 
exposés et les sages conseils qu’elle peut offrir.

Pauline Shirt

Conférenciers du rassemblement
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Carte des terrains de l'hôtel de ville de Toronto

A

B

C

A) Sheraton Centre (Salle de bal Osgoode)

B) Rotonde de l’hôtel de ville de Toronto 
Gary Miller: Réponse artistique d’un survivant de l’Institut Mohawk 

C) Les enseignements autochtones - le terrain d'Osgoode Hall 
Pelouse sud-est
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2ème ÉTAGE

9) Elgin: Rassemblement des déclarations 

NIVEAU DU LOBBY

8) TMM 2 Soutien à la santé 

HALL INFÉRIEUR

1) Salle de bal Osgoode

2) Salle Sheraton C (salle de discussion)

3) Salle Sheraton E (salle de discussion)

4) Sheraton Hall B (Salon des aînés)

5) Sheraton Hall A (Soutien à la santé) 

6) Foyer (inscription à la réunion sur  
les déclarations de la CNVR)
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Kiosques d'information

Toronto Council Fire  
https://www.councilfire.ca

Bureau de l’interlocutrice spéciale indépendante 
https://osi-bis.ca/fr/

Know History  
https://www.knowhistory.ca

Centre national pour la vérité et la réconciliation 
https://nctr.ca/?lang=fr

Ministère des Affaires autochtones d'Ontario 
https://www.ontario.ca/fr/page/ministere-des-affaires-autochtones

Canadian Geographic Enterprises 
https://canadiangeographic.ca

Aboriginal Legal Services 
https://www.aboriginallegal.ca

Relations Couronne-Autochtones et Affaires du Nord Canada 
https://www.canada.ca/fr/relations-couronne-autochtones-affaires-nord.html
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les partenaires et commanditaires suivants  

d’avoir généreusement fourni temps et ressources.
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Réservez la date

Rassemblement national  
sur les sépultures anonymes :

Soutien à la recherche et à la 
récupération des enfants disparus

Montréal  
6-8 septembre 2023
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osi-bis.ca

Pour obtenir des renseignements sur le Bureau 
de l’interlocutrice spéciale indépendante  
pour les enfants disparus et les tombes et 
les sépultures anonymes en lien avec les 
pensionnats indiens, veuillez consulter notre 
site Web à : https://osi-bis.ca/fr ou envoyer un 
courriel à l’adresse suivante : info@osi-bis.ca

https://osi-bis.ca
https://osi-bis.ca/fr
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